
POUR UNE ÉCOLOGIE PARTAGÉE EN BRETAGNE

Face à  l’urgence  climatique,  à  la  nécessité  de  construire  le  monde  d’après  que  nous  appelons
tous.tes de nos vœux, nous avons la responsabilité de faire de la Bretagne un territoire en transition. 

Nous devons être rassemblé·e·s pour réunir les territoires avec les écologistes des métropoles, des
territoires ruraux et insulaires. Donnons à Europe Écologie-les Verts sa juste place et donnons envie
à une nouvelle génération de nous rejoindre.

I. Il faut agir maintenant !

L’écologie  politique  répond  aux  urgences  climatiques,  démocratiques,  sociales,  écologiques,
sanitaires, culturelles, économiques, géopolitiques… Les différentes crises que nous traversons, et
en particulier en ce début d’année 2020, vont augmenter et s’aggraver. Les risques d'effondrements
sont de plus en plus réels et notre capacité de résilience est mise à mal par le laissez-faire politique
face  à  la  délocalisation  d’entreprises  produisant  des  biens  de  première  nécessité.  La  pandémie
révèle  les  aberrations  et  les  dangers  du  néolibéralisme  économique.  Les  lobbies  d’intérêts
économiques  sont  à  la  manœuvre.  La  crise  seule  ne  suffira  pas  à  changer  de  paradigme. La
résistance citoyenne est active, mais les mobilisations sont trop souvent réprimées dans la violence.
Les arbitrages politiques quotidiens démontrent chaque jour que les responsables nous mènent dans
le mur. 

II. Notre projet pour la Bretagne : l’écologie politique à tous les échelons pour redonner
l’espoir.

EELV Bretagne portera politiquement l’alternative au capitalisme et au néolibéralisme, aux effets
multiples dévastateurs.  Nous remettons en cause ce système actuel basé sur l’accaparement des
profits  par une minorité  et  une croissance perpétuelle  incompatible  avec la  vie  sur terre.  Nous
prônons un autre modèle découplé de la croissance économique, un entrepreneuriat responsable, la
justice  sociale  avec  une  meilleure  répartition  des  richesses,  le  renouveau  démocratique  par  la
décentralisation et la participation citoyenne dans tous les territoires.

Nous portons la défense des « communs » et des besoins essentiels.

Dans  le  domaine  agricole  et  alimentaire,  nous  soutenons  un  autre  modèle  qui  permette  aux
paysan·ne·s  de  nous  nourrir  avec  des  produits  locaux,  respectueux  de  notre  santé,  de
l’environnement et qui les rémunère justement. Arrêtons notamment les délocalisations et la vente
de l’agriculture bretonne aux multinationales étrangères.

Il nous faut assurer le respect du bien-être animal et avancer vers la reconnaissance de droits pour la
nature. Nous prônons également une pêche responsable pour préserver les fonds marins et le littoral.

Dans le domaine de l’énergie, face aux dérèglements climatiques et à l’irresponsabilité du nucléaire,
il  est  urgent  de sortir  de notre  dépendance aux énergies  fossiles  et  fissiles.  Nous soutenons  la
sobriété  et  l’efficacité  énergétique,  l'éco-rénovation  thermique  des  bâtiments,  les  énergies
renouvelables et les mobilités actives. Nous devons orienter les efforts vers le transport du quotidien
pour offrir une réelle alternative au transport routier.

L’économie doit être au service des citoyen·ne·s et du bien vivre. Passons de la compétition à la
coopération et donnons toute sa place à l'économie sociale et solidaire dans une société de post-
croissance. Accompagnons les réorientations professionnelles et les outils industriels de production
vers  l’économie  circulaire,  les  low-tech  et  l'innovation  sociale.  Nous  souhaitons  maintenir  et
relocaliser  les  industries  vitales  sur  nos  territoires  afin  de  regagner  en  autonomie  alimentaire,
énergétique, sanitaire…

Construisons un monde d'après social et inclusif.

Nous défendons une écologie sociale et populaire qui prenne soin de chacun.es, quels que soient



son âge, sa couleur de peau, son orientation sexuelle, sa religion, son lieu de vie, son parcours de
vie et être au plus près des plus fragiles. Notre approche de la santé est globale et intègre tous les
aspects  du  bien  vivre.  Nous  défendons  le  maintien  et  le  renforcement  des  services  publics  de
proximité en particulier en milieu rural et dans les quartiers populaires.

Pour  l’aménagement  du  territoire,  nous remettons  en  cause la  politique  de métropolisation  qui
concentre les capitaux, les pouvoirs et impose l’uniformisation des modes de vie. Face au sentiment
d’abandon et de relégation, nous soutenons un aménagement du territoire équilibré passant par une
revitalisation des territoires délaissés. 

Nous  affirmons  notre  attachement  au  fédéralisme,  à  la  décentralisation  et  à  une  plus  grande
autonomie de la Bretagne dans une Europe fédérale. Nous soutenons notre culture bretonne et nos
langues régionales et souhaitons plus d’indépendance dans les prises de décisions. Nous sommes
pour la réunification de la Bretagne à 5 départements.

Nos  principes  d’émancipation  et  de  solidarité  internationale  sont  fondés  sur  des  valeurs
anticoloniales, d’autodétermination des peuples et des personnes face à toute forme d’oppression et
de domination. « Pas pour Nous, sans Nous », « Ket evidon hepdon ». Nous le pensons pour la
Bretagne, comme dans les soutiens que nous pouvons apporter à d’autres peuples, régions ou pays
face à des tentatives de suprématie de pouvoir centralisateur ou d’ingérence venant de puissances
extérieures.

Nous souhaitons construire une société plus sociale, solidaire et démocratique. Nous avons à cœur
d'atteindre une réelle  égalité  femme-homme,  de défendre  l'accueil  digne  des  personnes  exilées,
d'encourager une participation citoyenne permanente, d'instaurer la proportionnelle et de reconnaître
le vote blanc.

III. Stratégie politique : l’urgence nous impose de construire des majorités pour accéder
aux responsabilités.

Les dernières élections ont dessiné un nouveau paysage politique dans lequel l’écologie apparaît
comme  la  matrice  autour  de  laquelle  se  reconstruit  l’idée  de  progrès  humain  en  mobilisant
l’ensemble des citoyen·e·s.

EELV comme acteur du rassemblement par la construction d’un archipel politique.

Nous voulons participer à fédérer celles et ceux qui partagent nos valeurs pour faire de l’écologie
politique  un  puissant  mouvement  de  transformation  de  la  société.  Nous  devons  accompagner
l’émergence de dynamiques citoyennes et impulser le rassemblement des acteur·rice·s de l’écologie
et de « la  gauche qui s’écologise ».

Nous sommes porteur·se·s d’un imaginaire enraciné dans les combats émancipateurs et subversifs,
pour  la  défense  des  exploité·e·s  et  des  exclu·e·s.  Il  est  temps  de faire  converger  nos  histoires
militantes autour d’un nouveau projet de société, écologiste, féministe, altermondialiste, antiraciste
articulant autonomie et fédéralisme, lutte pour les communs, justice environnementale et justice
sociale. Nos principes sont la démocratie participative, la tolérance, le respect, la non-violence, le
non-cumul, la parité.

Nous  souhaitons  porter  le  dispositif  de  l'archipel  politique  avec  toutes  les  forces  positives  du
territoire breton, pour permettre de concilier les spécificités de chaque composante et l’engagement
commun.  Il part de la nécessité de structurer la convergence de luttes et des  acteur·rice·s pour
atteindre notre objectif.

Un  Archipel  (cf.  motion  ponctuelle) permet  de  regrouper  un  ensemble  d'acteur·rice·s,  tout  en
gardant leur identité, de coopérer sur des projets, voire des échéances électorales. Sa gouvernance
est de type coopératif.  L'écriture d'une charte est nécessaire pour définir son fonctionnement, le
socle des valeurs et des orientations politiques communes. L'archipel pourra s'inspirer des outils de
la sociocratie comme la prise de décision par consentement et le vote sans candidat.



Lors des séquences électorales à venir, les écologistes doivent participer à la construction de
rassemblements en capacité de gagner pour gouverner selon 2 axes :

- la construction de listes écologistes, citoyennes et solidaires à vocation majoritaire s’appuyant sur
une démarche d’ouverture, qui prolonge les dynamiques citoyennes construites localement pour les
municipales.

-  Le  rassemblement  des  formations  politiques  qui  placent  l'écologie,  la  rupture  avec  le
productivisme et le renouvellement des pratiques démocratiques au cœur de leurs projets.

IV.  Fonctionnement interne : un parti fort et audacieux au service de notre ambition. 

Pour être un acteur politique majeur, nous devons redonner de la visibilité à EELV Bretagne. Pour
redevenir un espace d'engagement attractif, en particulier pour les jeunes de la "Génération Climat",
il faut organiser une maniere nouvelle et audacieuse de faire de la politique. 

Nous devons être  plus réactif·ve·s à  l’actualité  et  plus visibles dans les  médias,  repenser  notre
communication (site, newsletter…), produire de nouveaux types de contenus (vidéo, infographie...)
et utiliser les outils numériques. 

Pour developper notre parti  nous devrons :

Redynamiser les groupes locaux (GL) et en créer de nouveaux pour mieux mailler le territoire.
Améliorer notre vie démocratique dans le respect des différences de sensibilité, de territoires ou
d’ancienneté.
« Donner envie » d’adhérer à EELV Bretagne par un militantisme positif et inclusif. 

Créer une « Conference Regionale des Groupes Locaux » pour qu’ils puissent partager leurs ex-
périences, mutualiser moyens et compétences, coordonner et animer des campagnes thématiques ré-
gionales…

Inscrire les GL dans leur territoire par l’organisation et la participation à des événements  (tables
rondes, ateliers, manifestations etc.) initiés ou non par EELV. Ces partenariats permettront de fédé-
rer des acteur·rice·s partageant nos valeurs dans l’esprit de l’archipel breton. 

Mettre en place une politique d’accueil et de formation des adherent·e·s et des cooperateur·i-
ce·s : 

Un livret d’accueil réactualisé disponible sur le site régional leur sera remis par le GL. Des formes
de marrainage/parrainage et d’accompagnement de proximité seront proposées.

Un formulaire leur permettra  d’identifier les outils existants (listes de discussion, commissions),
d’exprimer leurs souhaits de formation, centres d’intérêts et domaines d’expertise.

La formation, au cœur de notre fonctionnement, comprendra 3 axes :

- l’histoire, le fonctionnement du parti, l’actualité de l’écologie politique ;

- le militantisme, les moyens et outils techniques (communication, réseaux sociaux, numérique 
etc.) ;

 - les institutions (organisation territoriale, modes de scrutin, élections, etc.). 

Un centre de ressources sur l’écologie politique sera ouvert dans le local régional.

Un fonctionnement interne renouvelé :

Nous voulons bâtir un mouvement favorisant l’écoute et les interactions positives. Les instances
régionales expérimenteront de nouvelles modalités de décision collective, inspirées de la sociocratie
ou  d'autres  approches  qui  visent  à  éviter/limiter  les  rapports  de  domination  au  sein  des
organisations. 



Pour mettre en œuvre nos orientations politiques et fonctionnement interne nous mettrons en place
un bureau exécutif régional (BER) dans lequel les fonctions, favorisant les binômes, seront bien
identifiées.

Nous veillerons à la bonne diffusion des décisions prises par nos instances et au suivi de leur mise
en œuvre.

Nous étudierons la possibilité de tenir des conseils politiques régionaux (CPR) dans des communes
différentes, en lien avec l'actualité locale. 

Nous réactiverons les commissions thématiques régionales. 

Nous envisageons d'avoir recours plus souvent aux outils numériques collaboratifs pour faciliter
l’acces du plus grand nombre aux diverses réunions (formation, commissions, préparation des CPR,
BER...).  Les  échanges  en  numérique  ne  remplaceront  pas  le  présentiel  mais  permettront  de
mobiliser plus simplement l'intelligence collective. 

Nous  formerons  une équipe solide, compétente et renouvelée qui sera le reflet de la diversité de
notre mouvement. Cette équipe s’engagera, pour la durée du mandat, à mettre en œuvre notre feuille
de route et à redonner toute sa force et sa visibilité politique à EELV en Bretagne.

Pour signer ce texte : EcologiePartageeBZH@gmail.com

signataires :

Glenn André,  Patrick  Anne,  Jackie  Aubrée,  Anne  Barbichon,  Pascal  Baudont,  Glenn Besnard,
Jean-Pierre  Bigorne,  René  Bilien,  Serge  Borvon,  Christian  Bucher,  Céline  Burgos  Cespedes,
Nathalie Chaline, Véronique Chantrelle, Didier Chapelon, Philippe Cocheril, Yves Cochet, Samuel
Crand,  Gaëtan  Dallé,  Chadli  Daoud,  Nicolas  Deleume,  Jeannick  Deltour,  Claire  Desmares,
Philippe  Destrehem,  Alain  Dubois,  Nicolas  Duman,  Julie  Dupuy,  Claire  Duval,  Thierry  Edet,
Régine  Ferron,  Michel  Forget,  Damien  Girard,  Jean-Marie  Goater,  Pierre  Guézennec,  Claire
Herlic,  Jean-Michel  Lafond,  William Lajeanne,  Robert  Languille,  Gérard Le  Bars,  Evelyne  Le
Clainche, Loïc Le Hir, Michel Le Saint, Michèle Le Tallec, Nathanaël Legeard, Laurent Lintanf,
Isabelle Marhadour, Bernard Martin, Martine Messiaen, Denis Montaut, Yves Nédellec, Philippe
Olliero, Emmanuel Perraud, Martine Petit, Jean Peuzin, Mathieu Plas, Romain Poujol, Christine
Prigent,  Gwendal  Quiguer,  Sylvie  Quilan,  Lisianne Rault,  Emilie  Roch, Rosalie Salaün,  Daniel
Salmon, Evelyne Soulas, Christine Tréguier, Christine Vaugrente.
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